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Quelques encordements 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

 

nœud en huit + nœud d’arrêt 
(nœud d’arrêt à faire contre le nœud en huit !)
Ne convient pas pour un premier de cordée 

sur glacier (manque de « réserve » de corde)

nœud en huit + nœud d’arrêt , sur pontet 
Ne convient pas pour un premier de cordée 

sur glacier (manque de « réserve » de corde)
 

mousqueton directionnel bien positionné 
(grâce à son élastique de maintien directionnel) 

Peut convenir pour un premier de cordée sur 
glacier s’il y a une « réserve » de corde. 

mousqueton mal positionné,à éviter  
(risque élevé de travail sur le doigt!) 
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Anneaux de buste et encordement dissociés : 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

Une réserve de corde est toujours utile sur un glacier. Que ce soit pour engager » un 
mouflage, une remontée de corde fixe ou une manœuvre quelconque.  
Cette réserve doit être d’au moins 6 mètres, « enkitée » dans le sac et de ce fait 
disponible rapidement et à chaque instant.  
« Enkitée » veut dire qu’on l’introduit la corde dans le sac « en vrac », centimètres 
par centimètres, en commençant par l’extrémité et sans la plier. On peut ainsi en 
disposer en la tirant tout simplement. 
Pour bénéficier d’une réserve de corde, on ne peut pas s’encorder « en bout de 
corde »… 

 
 
 
 
 
 
 

 
 

Sur glacier, le blocage des anneaux de buste doit 
être désolidarisé de l’encordement  
En cas de chute en crevasse d’un compagnon de 
cordée, ou de vous même, vous pourrez ainsi 
disposer de la réserve de corde des anneaux de 
buste, sans pour autant vous décorder. 
Les anneaux sont « arrêtés » avec un nœud 
simple, reprenant l’encordement ou non (cas 
présenté ici) 
Reprise de l’encordement « dissocié » sur un 
mousqueton directionnel.  
A défaut de mousqueton directionnel, mettre 
deux mousquetons « inversés » 
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Le nœud du fou 
 
Notre ami Guy Dufour, guide et professeur à l’ENSA, a « inventé » ce nœud célèbre 
dans le petit monde de l’alpinisme, le « noeud Dufour », aussi connu sous le nom de 
« nœud de chaînette ».  
C’est par hasard que je me suis aperçu alors que des indiens du fin fond de 
l’Amazonie attachaient leur hamac avec ce nœud… 
En hommage à Guy, disparu dans une avalanche, et parce que défaire ce nœud 
peut rendre fou un néophyte, je lui ai donné ce nom (c’est aussi parce que je devais 
encorder alors des personnes au mental fragile, susceptibles de se décorder à tous 
moments et ainsi d’échapper à notre vigilance…) 
Sûr et réglable, il évite l’encordement sur mousqueton en cas d’encordement « en 
ligne » (via ferrata, randonnée glaciaire et course de neige) 
Testé en 2005 sur une tour d’essai, et bien que je ne le conseille que en facteur 1, il 
à réussi le test en facteur 2 sans abîmer la corde, et le nœud a pu être dénoué « à la 
main ». 
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Le nœud du fou, sur pontet. 
 

Pour confectionner le nœud du fou ; 
- introduisez une boucle de corde dans le pontet, 
- passez cette boucle entre les deux brins, puis par 
dessus la tête et le corps entier,  
- avalez le mou et réglez.  
 
Pour le défaire : 
- tirez largement la boucle enserrant les deux brins, 
- passez la par dessus la tête et le corps entier. 
- retirez la corde. 


